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“...nous nous sommes réunis, début septembre, quelques membres des familles Robitaille du Nord et du Pas-de-Calais autour de notre
cousin Paul, le doyen de notre groupe. Nous avons évoqué le projet d’un voyage au Québec en faisant coïncider la date de l’inaugura-
tion du Parc Robitaille, le 21 août...” (Cécile Le Thierry d’Ennequin)
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MOT DU PRÉSIDENT

Comme vous le verrez à la lecture des pages du présent
bulletin, nous préparons la grande fête familiale du 21
août 1993 qui coïncidera avec l’inauguration de notre mo-
nument commémoratif placé sur la terre ancestrale, dans
le Parc Robitaille, à Champigny. Réservez donc ces jour-
nées des 21 et 22 août 1993 pour venir fraterniser où l’his-
toire de notre famille a commencé. De plus amples détails
vous seront donnés dans nos prochains bulletins.

Je vous présente, en page 3, la biographie du Chevalier
Olivier Robitaille M.D. Dans les prochains bulletins, je
vous donnerai des extraits de ses Mémoires qui couvrent
sa vie active depuis 1835 jusqu’en 1896.

Nous vous attendons au Pique-nique de Maizerets, le
5 juin prochain, lors de l’assemblée générale annuelle des
membres.

Écrivez-nous, car nous aimons recevoir de vos nouvelles,
qu’elles soient bonnes, tristes ou comiques.

René Robitaille, ing., de Québec, président
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� Décès

L’été dernier est décédé le Père Alphonse Robitaille,
missionnaire Oblat de Marie-Immaculée. Né à Qué-
bec en 1916, il fut ordonné en 1944. De 1945 à 1982, il
fut vicaire à Ville-Marie, puis à Montréal et à Ottawa.
Retraité depuis 10 ans, il s’est éteint à Ottawa le 21
juin 1992.

Nous apprenons aussi le décès de Georgette

Rouillard Robitaille, épouse du Dr. Marcel Robi-

taille de St-Zacharie, Beauce Sud. C’était la belle-
soeur de Gilles Robitaille, membre du conseil de no-
tre Association.

Nous transmettons nos sincères condoléances aux
membres des familles éprouvées.

� Célébrations dans l’Hexagone

Félicitations à André et Henriette Duchesne-Robi-

taille pour leurs noces d’or, à soeur Thérèse pour ses
50 ans de vie religieuse de même qu’à Gérard et Ma-

rie-Joseph Robitaille pour leurs 40 ans de mariage.

� Nouveau membre à vie

Monseigneur Kenneth M. Robitaille, curé de la ca-
thédrale St. Michael’s de Toronto est maintenant
membre à vie.

Samedi, le 5 juin 1993

PIQUE-NIQUE FAMILIAL

et Assemblée générale des membres

Au Domaine de Maizerets, 2000 boul. Montmorency, St-
Pascal de Québec (au même endroit que l’an dernier)

Programme
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Et on termine en fraternisant par des anecdotes sur le
passé de la famille et peut-être une courte conférence
sur un sujet familial.

On réserve la journée du 5 juin
de 13h00 à 17h00
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LES GENS CÉLÈBRES

Le Chevalier Olivier Robitaille M.D.

Par René de Québec

Olivier Robitaille (5) est né le 2 décembre 1811, à Qué-
bec, du mariage d’Étienne (4) et de Marie Moisan, de
L’Ancienne-Lorette. Il est donc de la 5ième génération de
l’ancêtre Pierre (1) par son fils Joseph (2) suivi de Pierre
(3) et Étienne (4).

Il fait ses études classiques au Séminaire de Québec, puis
entreprend en 1833 l’étude de la médecine chez le docteur
Joseph Morrin et il est attaché à l’hôpital de la Marine et
des émigrés comme élève interne. À l’été 1836, il fait un
stage à la quarantaine de la Grosse-Île, pour soigner les
immigrants atteints de choléra et l’année suivante il se
rend à Boston pour compléter ses études à l’université
Harvard. Il reçoit le 3 juillet 1838 le droit de pratique
comme médecin, chirurgien et accoucheur.

Il s’installe alors au Faubourg St-Jean de Québec pour la
pratique de la médecine qu’il a exercée de 1835 à 1889 à
l’hôpital de la Marine et des émigrés d’abord comme mé-
decin-visiteur, puis comme commissaire et enfin à titre de
président de cet hôpital. Il a ainsi pratiqué la médecine
pendant 54 ans.

Entre-temps, en 1842, il participe à la fondation de la So-
ciété St-Jean Baptiste de Québec et prend la charge de la
présidence de la section St-Jean de Québec. En 1844, il
épouse Zoé Louise Dénéchaud qui meurt huit ans plus
tard en lui laissant 3 enfants.

Et c’est la grande réalisation le 25 mai 1848, quand la So-
ciété St-Vincent de Paul fonde la Caisse d’Économie No-
tre-Dame de Québec. Olivier en est nommé le premier
président. Notons que cette Caisse d’Économie, par des
regroupements successifs, est devenue aujourd’hui la
Banque Nationale du Canada.

Peu de temps après, il est élu conseiller de Ville puis, en
1856, Maire de Québec.

En 1858, à l’approche de la guerre de Sécession aux
États-Unis, il est nommé chirurgien du treizième bataillon
de milice de Québec.

La même année, c’est la fondation de la Banque Nationale
de Québec par les directeurs de la Caisse d’Économie; il
en est nommé directeur, poste qu’il occupe pendant 23
ans.

Le 29 octobre 1858, il se remarie avec Charlotte Verchè-
res de Boucherville, veuve Quesnel avec qui il aura 4 au-
tres enfants en plus d’adopter la fille de madame, Emma
Quesnel.

Il est nommé commissaire-ordonnateur de la Société St-
Jean-Baptiste de Québec et il s’occupe de l’érection du
monument des Braves de la bataille de Ste-Foy du 28 avril
1760. Il a écrit un intéressant compte rendu de cette
grande manifestation nationale.

Au cours de sa vie, il a occupé les différentes charges sui-
vantes:

médecin de la Prison de Québec

médecin de santé de la Ville de Québec

en 1839, il apprend la magnétisme avec M.Wakefield,
secrétaire de Lord Durham, et s’en sert pour la pra-
tique de la chirurgie (sommeil magnétique)

co-fondateur, en 1850, de la Société de Construction
de Québec; président de cette Société en 1860

président, en 1854, du Bureau Central de Santé de
Québec

président du comité des Marchés

gouverneur du Collège Médical Provincial.

En 1873, après la mort subite de son fils Jules, médecin, il
fait un voyage en Europe, ce qui est rare à l’époque, où il
visite la France, l’Italie, l’Égypte et Jérusalem.
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GRAND RASSEMBLEMENT DES ROBITAILLE
La grande famille Robitaille est invitée à participer aux activités qui se tiendront les samedi 21 et le dimanche 22 août
prochains.

Si vous attendiez un moment de grandes retrouvailles pour participer aux activités de l’Association, eh bien! c’est le
moment rêvé. Une délégation de nos cousins et cousines Robitaille de France sera d’ailleurs présente à nos activités.

Au programme

� Samedi, 21 août 1993
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� Dimanche, 22 août 1993

Rendez-vous à l’Île d’Orléans.
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Venez en grand nombre à cette fête de famille.

Nous sommes fiers comme vous de notre famille Robitaille. Nous voulons que
cette fête soit une réussite, c’est pourquoi nous tenons tant à ce que vous soyez

présents.

De plus amples
renseignements vous seront
donnés dans notre prochain
bulletin

De retour au pays, en 1878, il reçoit, du Pape Pie IX, en ré-
compense de son dévouement, la “Dignité de Chevalier
de l’ordre de St-Sylvestre”,

En 1889, à l’âge de 71 ans, il quitte l’Hôpital de la Marine
et entreprend la rédaction de ses mémoires. Le 3 novem-
bre 1896, il s’éteint à l’âge de 85 ans; il est enterré dans le
lot familial au cimetière Belmont de Québec.

À sa mort, le bureau de Direction de la Caisse d’Écono-
mie écrit lors de son assemblée du 27 novembre 1896:

Les directeurs de la Caisse d’Économie N.D. de Qué-
bec ont un douloureux devoir à accomplir: celui de

consigner dans leurs archives la mort du Chevalier
Olivier Robitaille qui, à bien des titres, mérite le nom
de fondateur de l’institution monétaire qu’ils diri-
gent. C’est le 21 mai 1848 que la Caisse d’Économie
a été fondée, grâce en grande partie à l’initiative du
Chevalier Robitaille et le 25 du même mois il en était
élu le premier président, charge qu’il a occupé
jusqu’au mois de juin 1892. (NDLR: soit pendant
44 ans)

Olivier Robitaille a donc été le président fondateur de la
première de toutes les banques réunies pour former au-
jourd’hui la Banque Nationale du Canada.

LES GENS CÉLÈBRES (suite)



LETTRES DE NOS COUSINS DE FRANCE

Montigny le Bretonneux, 92-12-22

Chers cousins du Canada

C’est avec beaucoup d’intérêt que nous avons reçu le nu-
méro d’automne “Les Robitailleries”.

Nous voyons que votre association est toujours dynami-
que et que les recherches généalogiques sur nos ancêtres
communs dévoilent des détails toujours nouveaux.

Nous vous adressons pour la nouvelle année 1993, nos
meilleurs voeux de joie et de santé.

Votre rubrique des naissances nous informe de l’arrivée
de Sophie, petite-fille de Monsieur et Madame Samson
Robitaille, nos commensaux lors du déjeuner de la Motte
au Bois. Nous leur adressons toutes nos félicitations pour
cet heureux événement.

Pour nous deux, nous allons comme chaque année nous
retrouver pour Noël avec tous nos enfants et petits-en-
fants.

Nous avons eu également cette année 1992 la joie de fêter en
famille nos noces d’or, les 50 ans de vie religieuse de notre
soeur Thérèse et les 40 ans de mariage de Gérard et Marie

Joseph Robitaille. Ces trois jubilés ont été célébrés conjoin-
tement à Poix de Picardie.

Nous vous signalons également la naissance de Laure-
Anne chez les Lecryt, c’est la petite-fille d’Agnès Bour-

bier Robitaille d’Amiens, et la seconde adoption d’une
petite Sarah chez Hubert et Marie Odile Robitaille à
Élancourt.

Nous ne pourrons, Henriette et moi, venir à votre grande
réunion d’août prochain, hélas j’atteins 80 ans et redoute
les grands voyages.

Lors de la rencontre de la Motte au Bois, il avait été chanté
“Écoute, ô mon coeur”, une vieille mélodie que j’avais
entendue en Artois dans ma jeunesse et dont André Robi-

taille, le maire d’Esquerde, m’avait aimablement com-
muniqué la partition. Je ne sais si vous possédez cette
chanson du pays de nos ancêtres Robitaille. Aussi je me
permets de vous l’adresser.

Chers cousins, en vous renouvelant nos meilleurs voeux
pour l’année nouvelle, recevez nos bons souvenirs et
toute notre sympathie.

André et Henriette Duchesne-Robitaille
1 Allée des Boutons d’or

78180 Montigny le Bretonneux, France
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ÉCOUTE, Ô MON COEUR

Enfant à l’âme inasservie
Jadis entraîné loin de toi

Sol natal je revois ma vie
Près d’un berceau sous l’humble toit

Et dans mes soirs de rêveries
S’en va vers mon coeur attristé
L’écho de tes berges fleuries

Et mon hiver est un été

Devenu plus grand c’est la terre
Terre d’Artois au sol fécond

Qui consola ma peine amère
Avec ce refrain vagabond

Et mes yeux aux clartés de cierges
Parmi l’herbe où j’allais m’asseoir

Voyaient errer de pâles vierges
Dans les ombres vagues du soir

Cependant renaît comme un songe
Tout au fond de mon souvenir

Sans l’illusion du mensonge
Un printemps qui ne peut finir

Et le labeur des belles filles
Qui s’en vont aux jours des moissons

Fauciller le pain des familles
S’achève au vol de tes chansons

REFRAIN

Écoute, ô mon coeur, écoute la harpe
Du vent de chez nous, du pays d’Artois

C’est un très vieux air des bords de la Scarpe
Qui chante aujourd’hui comme autrefois

Les Robitailleries
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� Recherche

Je cherche un correspondant ou une correspondante à peu
près de mon âge (9-11 ans) qui, comme moi, s’intéresse à
la collection de timbres. J’ai plusieurs beaux timbres
français à échanger contre des timbres canadiens.

Mon arrière-grand-père Paul de Lynde m’a beaucoup
parlé de vous. J’espère recevoir des nouvelles bientôt.

Virginie Onraet
rue Des Champs

59190 HONDEGHEM
FRANCE



LA STATUE DE LA VIERGE MARIE
AU CAP TRINITÉ ÉRIGÉE PAR UN
ROBITAILLE

(Tiré d’une publication de la Société Historique du Sa-
guenay)

De la Baie des Ha! Ha! jusqu’à Tadoussac où elle se jette
dans le fleuve St-Laurent, la rivière Saguenay prend l’as-
pect d’un fjord dont les bords escarpés s’élèvent à une
hauteur moyenne de 1200 pieds (365 m.). À mi-chemin,
sur la rive sud, deux caps imposants gardent l’entrée de la
baie de l’Eternité. À l’est de la baie, le cap Éternité se
dresse à 1600 pieds (490 m.). À l’ouest, le cap Trinité sert
de cadre à une statue de la Vierge.

Vers 1880, un voyageur de com-
merce de Québec, Charles-Napo-

léon Robitaille, sortit indemne
d’une périlleuse randonnée sur la
glace du Saguenay. Peu de temps
après, une maladie très grave mit ses
jours en danger. Il promit que, s’il
s’en tirait pour avoir le temps de fi-
nir d’élever sa famille, il ferait
“quelque chose d’important” pour
promouvoir la dévotion à Marie. Il
vécut encore pendant dix-huit ans.

Pour Charles-Napoléon, le “quel-
que chose d’important” prit la
forme d’une statue qu’il commanda
au sculpteur Louis Jobin, originaire
de St-Raymond de Portneuf. Il reçut
l’approbation de l’archevêque de
Québec, Mgr Taschereau, ainsi que
l’encouragement et l’appui finan-

cier du clergé et du public. Une souscription populaire
couvrit les frais, sauf 1750$ que le promoteur mit plu-
sieurs années à rembourser.

C’est à la suggestion de Mgr Dominique Racine, évêque
de Chicoutimi, que la statue fut placée sur le premier
échelon du cap Trinité. L’entreprise de hisser la statue
jusque là présentait des problèmes considérables vu les
moyens techniques limités de l’époque. On y arriva ce-
pendant, mais il fallut, à l’équipe qui réussit cet exploit,
une bonne dose de courage et de ténacité.

Haute de 28 pieds (8,5 m.), d’un diamètre de 8 pieds, la
statue est recouverte d’une feuille de plomb qui respecte
très bien les contours de la sculpture. Ce plomb résiste
bien aux intempéries, la pollution aérienne étant à peu

près nulle en cet endroit si isolé.
Avec le socle de 5 pieds, la hau-
teur totale de l’ouvrage est de 33
pieds (10 m.). Signalons la finesse
des traits du visage et le symbo-
lisme de la tête légèrement pen-
chée comme pour regarder la
rivière, à 600 pieds (180 m.) plus
bas, et protéger ceux qui y circu-
lent.

Dédiée à Notre-Dame de l’Imma-
culée-Conception, le temps a
consacré l’usage du vocable plus
local de “Notre-Dame du Sague-
nay”.

On peut monter voir la statue en
accostant dans la baie de l’Éterni-
té et en suivant le sentier, ou en
passant à pied par le village de Ri-
vière Éternité. Bonne randonnée.

Les Robitailleries
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UN MATAMORE !

Jules Robitaille

Né à Sainte-Monique des Saules en 1906 et
décédé le 24 septembre 1990, il était le
quatrième d’une famille de seize enfants.

C’était un homme très fort et on l’avait sur-
nommé l’homme à la mâchoire d’acier. À 20
ans, il a cassé 6 clous de 12 pouces avec ses
dents en l’espace de 2 minutes.

Il était un excellent équilibriste comme il peut
être constaté sur la photographie prise en
1941. Le jeune homme en haut de l’é-
chelle, âgé de 14 ans alors, s’appelle Hermé-

négilde Paré, mari de Colette Robi-

taille ������� �� �	
���
�.

Chaque année, surtout vers la Saint-
Jean Baptiste, il exécutait ses tours de
force dans des endroits publics comme
la Salle St-Malo à Québec, le Collège de
Lauzon, le Centre St-Georges de Beauce
et le Théâtre Cartier de Shawinigan.

Comme emploi permanent, il était
membre de la Police Provinciale.

J’ai été son agent d’affaires durant la
période où il donnait des spectacles.

J.E. Prud’homme



ADIEUX À BAILLEUL DE L’ABBÉ
ROBITAILLIE

(Extrait d’un article du Journal de Bailleul paru le 5 sep-
tembre 1992)

L’église St-Amant était, dimanche, trop petite pour ac-
cueillir la foule des fidèles et amis de l’abbé Gérard Robi-
taillie, curé-doyen, qui célébrait sa messe d’adieux avant
de prendre en charge les paroisses de Pérenchies et Pré-
mesques.

Dès l’ouverture de la cérémonie, le père Robitaillie re-
mercia la nombreuse assistance d’être venue s’associer à
son action de grâces au Seigneur pour ces 17 années à la
paroisse St-Amant et dans les 12 paroisses du Doyenné.

Dans son allocution, il a déclaré:

“Que de liens tissés durant cette période, que d’amitiés
nouées, que de soutiens suscités et reçus dans l’annonce
de la bonne nouvelle et la construction de l’Église.

C’est ici que, des milliers de fois, je vous ai rassemblés
pour l’Eucharistie, que d’une manière privilégiée, j’ai
partagé les joies et les peines de mes paroissiens. Depuis
1975, j’ai célébré ici 1220 baptêmes, 387 mariages, 875
funérailles. Et j’ai préparé et fêté la Profession de Foi
d’environ 1500 jeunes.

Oui, cette église St-Amand est pour moi un lieu émi-
nemment favorable à l’action de grâces, au merci à Dieu
et à mes frères.

Je ne puis dissimuler cependant qu’à ce merci se mêle une
vraie souffrance. J’aimais beaucoup mes
paroissiens et mon coeur saigne parce que
je dois les quitter. Votre peine à vous, ma
douleur à moi, offrons-les pour que l’é-
glise qui est à Bailleul, tout comme l’é-
glise qui m’attend à Pérenchies et
Prémesques, connaisse un renouveau,
progresse et ressucite à une vie plus riche.
Les prêtres passent, l’église demeure."

Plusieurs allocutions furent prononcées
par la suite et le maire lui remit la médaille
d’or de la ville. Au cours du vin d’honneur
offert par la municipalité, et servi dans la
salle municipale, l’abbé Robitaillie reçut
les adieux émus de chacun et chacune. Un
vivat flamand fut chanté en son honneur et
il reçut de nombreux cadeaux offerts par
les enfants de choeur et catéchistes,
l’équipe des prêtres et permanents en pas-
torale du doyenné, des paroissiens, des
animateurs de la messe, etc...

L’ARRIVÉE DE L’ABBÉ ROBITAILLIE
À PÉRENCHIES

(Tiré du Journal Nord Éclair de Pérenchies, le 23 sep-
tembre 1992)

Dimanche midi, au restaurant municipal de “l’Europe”
était reçu, par la municipalité, Gérard Robitaillie, nou-
veau curé de la paroisse.

S’adressant à celui-ci, Roger Dutriez, maire de Péren-
chies exprima son plaisir d’accueillir dans la cité un nou-
vel administré.

“Mais un nouveau curé, c’est beaucoup plus qu’un sim-
ple citoyen. Car nous faisons vous et moi, Monsieur le
Curé, un peu le même métier: vous oeuvrez dans le spiri-
tuel tandis que moi j’agis dans le temporel”.

Rappelant le “chemin” parcouru avec son prédécesseur
pendant 22 ans, il l’assura de son souhait de voir naître les
mêmes bonnes relations et l’encouragea à compter sur
son aide pour y parvenir.

En quelques termes, il expliqua ensuite la situation de Pé-
renchies et de son caractère humain que la municipalité a
toujours désiré conserver.

De son côté, l’abbé Robitaillie remercia la municipalité et
les paroissiens de Pérenchies pour leur accueil chaleu-
reux, la confirmation d’un sentiment perçu lors d’une pre-
mière visite. Il eut également quelques mots pour les
paroissiens de Bailleul pour leur présence réconfortante à
l’occasion de cette journée. Il reprit les termes du discours
du 1er magistrat en les confirmant: “oeuvrons tous les

deux au bien et à l’épa-
nouissement de chaque in-
dividu: c’est ainsi que
j’effectuerai ma mission...”

Il termina en précisant que
le lieu de cette cérémonie
en l’occurence le restaurant
de “l’Europe” n’aurait pu
être choisi autrement en
cette journée de référen-
dum du même thème.

Avec le maire, il signa en-
suite le livre d’or de la ville.
À cette cérémonie étaient
présents des abbés de la
zone périphérique de Lille
ainsi que les adjoints et le
conseil municipal local.
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LE HOBBY D’UN MEMBRE

René Robitaille et les locomotives
miniatures

Si vous faites une visite au Musée de la Poste à Ottawa,
vous y trouverez une locomotive et son wagon de poste
qui furent les derniers à transporter la “malle” au Can-
ada.

Son créateur, René Robitaille de L’Ancienne-Lorette,
secrétaire de notre Association, a mis plus de 400 heures
d’ouvrage pour reproduire cette locomotive avec,
comme seul matériel de travail, du carton provenant de
boîtes de biscuits et gâteaux, et tout autre type de carton
similaire.

Il s’agit d’une locomotive de modèle 2-4-2 roues
comme on le dit dans le langage ferroviaire.

René Robitaille n’a jamais cessé de s’intéresser à tout ce
qui touche le chemin de fer puisqu’il fut lui-même
serre-frein pour le Canadien National. Par la suite il fut
fonctionnaire au Service de la Poste jusqu’en 1955 alors
qu’il fut remplacé par un vétéran de la guerre 1945. De-

venu fonctionnaire provincial, il continua quand même
à s’intéresser au chemin de fer, son hobby principal.

En 1965, il devenait l’un des fondateurs de la Société de
Modélisme ferroviaire de Québec qui occupa le
deuxième étage de la gare de Lévis jusqu’en 1981. Etant
obligée de déménager, la Société s’installa dans un local
où logeaient les employés préposés au nettoyage et
réparation des wagons de passagers près de la gare de
Ste-Foy.

C’est ainsi que René Robitaille a pu continuer à donner
libre cours à sa passion pour les trains et montrer aux je-
unes que l’on peut faire des choses avec un plan et des
outils et matériaux simples.

Cette locomotive, la 6218, a meublé jusqu’en 1981 le
salon particulier de l’Association. Elle est faite à l’é-
chelle de un pouce au pied à partir des plans originaux
fournis par le CN.

Une deuxième locomotive, la 6217, fut construite pour
aller meubler la Section Modes et Merveilles aux
Galeries de la Capitale qui l’avaient commandée. Mal-
heureusement les autorités du centre commercial ont
changé d’idée. C’est probablement pour le mieux
puisque le Musée de la Civilisation l’a acquise dernière-
ment. La photo ci-jointe représente cette locomotive.

VOYAGE À LA BAIE GEORGIENNE (ONTARIO)

Du 7 au 11 juin 1993, en collaboration avec la paroisse
des Saints-Martyrs-Canadiens de Québec, s’organise
un voyage pélerinage au Sanctuaire des Saints-
Martyrs-Canadiens, à Midland dans l’ancienne Huro-
nie.

C’est en ce lieu et aux environs que vécut, en plus des
Martyrs, le père Chaumonot qui fonda par la suite la pa-
roisse de nos ancêtres: L’Ancienne-Lorette.

Cettte année marque justement le 300e anniversaire de
la mort de cet incomparable jésuite dont la Cause en
béatification est amorcée depuis quelques années.

Le voyage prévoit une messe à Pénétang et un arrêt à La-
fontaine où se sont établis plusieurs canadiens français
vers 1850... dont quelques Robitaille à la nombreuse de-
scendance (voir Les Robitailleries, vol4, no.1, prin-
temps 1991)

Le voyage comprend le transport en autocar climatisé et
l’hébergement dans des hôtels standard à Peterborough
(1 nuit) et à Midland (3 nuits).

Pour information, s’adresser à:
Denise Robitaille, tél: (418) 524-8426
ou Johanne à l’Agence Bel-Air,
tél: (418) 527-9944
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FORMULAIRE D’ADHÉSION

� L’Association des familles Robitaille inc.
Case postale 6700
Sillery (Québec) G1T 2W2
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� Cochez ici si vous désirez les
numéros déjà parus de notre
bulletin.
À ce jour, 12 numéros sont
déjà parus ( coût: 18,00 $ )

� Check here if you want our back
issues sent to you.
To date, 12 issues have been
published. (Price 18,00 $)
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Le 5 juin 1993

PIQUE-NIQUE FAMILIAL À MAIZERETS

À l’occasion de l’ASSEMBLÉE
GÉNÉRALE ANNUELLE DES
MEMBRES, nous organisons un
pique-nique familial dans les
beaux jardins du Domaine de
MAIZERETS.

APPORTEZ VOTRE LUNCH!

On se rend à Maizerets en em-
pruntant l’autoroute de la Capitale
(sortie Henri-Bourassa) ou l’autor-
oute Dufferin-Montmorency (sor-
tie d’Estimauville)

DEUX ÉVÈNEMENTS À NE PAS MANQUER!

DATE: samedi le 5 juin 1993

ENDROIT: Domaine Maizerets
2000, boul Montmorency
QUÉBEC (Québec)

(Voir le plan ci-contre.)

Les 21et 22 août 1993

GRAND RASSEMBLEMENT
ET INAUGURATION DU MONUMENT

AU PARC ROBITAILLE

Réservez ces dates!


